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L’Airbus A400M Atlas, successeur du C-160 Transall, est un avion de transport militaire 

quadrimoteur. Fruit d'une coopération européenne et assemblé par Airbus Defence 

and Space à Séville, ce mastodonte aérien se distingue par sa polyvalence, sa 

vitesse élevée et sa capacité d'emport importante. Bien que principalement destiné au 

transport, l’A400M démontre une grande adaptabilité, séduisant ainsi les dix pays qui 

l’ont intégré à leur flotte. L’Armée de l’Air et de l’Espace française en possède 

actuellement 25 exemplaires, un parc qui devrait s’étoffer d’ici la fin de la décennie.  

 

En novembre 2025, l’actualité a remis en lumière le contrat signé avec l’Indonésie en 

2021, suite à la livraison récente de l’un des premiers appareils. Cet événement 

interroge la presse quant à l’avenir de l’Atlas, Airbus ayant admis un volume de 

commandes insuffisant. Face à cette situation, la chaîne de production pourrait être 

arrêtée d’ici fin 2028 en l'absence de nouvelles commandes. 

L’A400M représente néanmoins un pilier stratégique, tant pour l’exportation que pour 

les forces françaises. Véritable couteau suisse de l’aviation, il est indispensable dans le 

cadre de la haute intensité. Pourtant, son avenir industriel reste incertain. Le contrat 

indonésien suffira-t-il à relancer le carnet de commandes ? Enfin, en quoi l’A400M 

constitue-t-il un levier majeur pour l’économie de guerre française ? 
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L’Indonésie, nouveau client stratégique pour le programme A400M 

Le 3 novembre 2025 se tenait la cérémonie de réception du premier des deux avions 

commandés par l’Indonésie en 2021. La livraison du premier A400M à l'Indonésie offre 

une visibilité cruciale au programme. À l’époque, Jakarta souhaitait acquérir cinq 

appareils pour 2 milliards d’euros, mais avait dû se résigner à n'en prendre que deux. 

Pour attester de sa bonne foi, le pays avait toutefois signé une lettre d'intention pour 

des acquisitions futures. Ce moment semble désormais venu : séduite par les capacités 

de l'appareil, l'Indonésie, par la voix de son président, a annoncé en grande pompe une 

promesse de commande pour cinq nouveaux exemplaires. 

Cette annonce résonne comme une véritable aubaine pour Airbus, qui 

peine à exporter cet avion malgré ses compétences indéniables. Bien que 

l'A400M éprouve des difficultés à séduire hors d'Europe, il demeure une plateforme 

extrêmement polyvalente. L’Indonésie compte par exemple l’utiliser pour la lutte 

contre les feux de forêts. Cependant, les estimations initiales du marché se sont 

avérées trop optimistes : les commandes restent concentrées sur les partenaires 

historiques, avec très peu de nouveaux clients. Si sa capacité technique est un 

avantage, son coût élevé constitue un frein direct pour les pays aux budgets contraints. 

Un pilier opérationnel pour l'Armée de l'Air et de l'Espace 

Malgré les défis commerciaux, l’A400M demeure un élément central de l’Armée de l’Air 

et de l’Espace. Il constitue un atout majeur grâce à sa capacité de projection rapide et 

sa polyvalence opérationnelle : transport de troupes et de véhicules, évacuation 

sanitaire, missions humanitaires ou encore lutte anti-incendie. 

Au-delà de ces missions actuelles, l'Atlas joue un rôle primordial dans le Système de 

Combat Aérien du Futur (SCAF). Airbus identifie d’ailleurs quatre évolutions clés pour 

l'appareil. Premièrement, son volume lui permet d'embarquer des systèmes de 

communication pour le « combat cloud », assurant la connectivité entre acteurs civils 

et militaires. Deuxièmement, il pourra servir de transporteur de drones (Remote 

Carriers), les larguant au plus près des zones d'appui pour un avantage tactique décisif. 
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Troisièmement, dans un contexte de guerre électronique, l'avion verra ses capacités 

d'autoprotection et de brouillage renforcées. Enfin, Airbus développe des kits roll-

on/roll-off permettant d'intégrer des options spécifiques (comme la lutte contre les 

incendies) sans modification structurelle, offrant une flexibilité maximale. 

 

*** 

 

En conclusion, l’A400M est un appareil d'une polyvalence exceptionnelle dont le 

maintien en service en France est garanti. Toutefois, son constructeur rencontre des 

difficultés pour atteindre la rentabilité, faute d'un carnet de commandes 

suffisant à l'export. Quoi qu’il en soit, cet avion s’impose comme un levier stratégique 

essentiel, particulièrement dans la perspective des conflits de haute intensité qui 

pourraient se profiler. 

 

 

 

 


